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Sur les hauteurs de l’Altitude Cent
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LES BOULEVARDS DE GRANDE CEINTURE

EGLISE SAINT-AUGUSTIN 
La construction d’une église paroissiale au cœur
du nouveau quartier de l’Altitude Cent s’imposait
pour des raisons d’attractivité. Son promoteur,
Alexandre Bertrand, cheville ouvrière de la
Société des villas de Forest en est bien conscient.
Il propose même de la construire au sommet de
la colline, là où le plan de lotissement prévoit un
square circulaire auquel viennent s’arrimer huit
nouvelles artères en étoile. C’est, paraît-il, à cet
endroit que les fourches patibulaires envoyaient
à la mort les condamnés depuis le déplacement
du gibet du Galgenberg (p. 177). 

1

Seule condition imposée par le promo-
teur, la perspective sur l’édifice doit
être la même partout, ce qui impose de
placer le clocher – ou le dôme – au
centre du square. Un premier projet,
d’allure néo-romane, est compromis
par la guerre. Après avoir autorisé la
poursuite des fondations, les Alle-
mands se ravisent et le chantier est
oublié dès 1916. Quinze ans plus tard,
alors que les paroissiens, de plus en
plus nombreux, s’entassent dans la
chapelle provisoire de l’avenue Saint-
Augustin (1900), le diocèse charge
Léon Guiannotte et André Watteyne de
proposer un nouvel édifice. Chrétiens
convaincus, ils sont férus de symbo-
lisme et de mystique des chiffres et
imaginent une croix grecque enserrée
dans un cercle parfait, figurant le
signe mystique du Monde. Les masses
rondes, horizontales et pleines évo-
quent la terre et la matière tandis que
les volumes cubiques et verticaux
symbolisent l’esprit. Les proportions
générales sont basées sur le module de
la coudée sacrée égyptienne…

En voie de généralisation dans l’entre-
deux-guerres, le béton armé sert à l’os-
sature de l’édifice et à son clocher

cubique, dont la croix culmine à 
54 mètres de hauteur au terme de
retraits successifs. Percé de hautes
fenêtres verticales fonctionnant
comme un puits de lumière, il est
habillé de bandeaux horizontaux qui
font penser irrésistiblement à la nou-
velle salle de brassage des brasseries
Wielemans-Ceuppens (Adrien Blom -
me, 1931) ou à la tour du nouvel hôtel
communal (Jean-Baptiste Dewin,
1926), situées dans le bas de la com-
mune. C’est que la mode est à l’art
déco et à ses formes géométriques
épurées, dépourvues d’ornementation
ostentatoire. La ligne claire, chère à
Hergé, a fait des adeptes.

Récupérant partiellement les fonda-
tions abandonnées, le chantier 
s’étale sans encombres sur trois
années, de 1933 à 1936. Etriqué, le
budget a nécessité des choix et des
sacrifices. Les baies à vitraux des
murs courbes sont remises à plus
tard (1946) et on renonce au pare-
ment des façades, revêtues d’un sim-
ple enduit en ciment. Mal protégé ou
simplement mal mis en œuvre, le fer-
raillage rouille et le béton se dé -
sagrège rapidement. Le puits de
lumière de la tour est claustré pour
éviter les accidents. Poussée dans le
dos par la Société des transports
intercommunaux bruxellois (STIB) qui
voudrait y faire passer une ligne de
métro, la commune envisage même la
démolition pure et simple de l’édifice.
Jusqu’à ce qu’on redécouvre la
richesse et l’originalité de son lan-
gage architectural, prélude à son
classement (1988) et à sa restaura-
tion soignée à la fin des années 1990.
Sœur cadette de Sainte-Suzanne à
Schaerbeek (Jean Combaz, 1925-
1928) et de Saint-Jean-Baptiste à
Molenbeek (Joseph Diongre, 1931-
1933), l’église Saint-Augustin consa-
cre la foi naïve des architectes et des
ingénieurs dans les vertus, apparem-
ment sans limites, du béton armé.

Au milieu de la place de
l’Altitude Cent – référence
à son niveau par rapport à
la mer – se dresse la figure
élancée de l’église Saint-
Au gustin, une réalisation
emblématique du style art
déco à Bruxelles.
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SUR LES HAUTEURS 
DE L’ALTITUDE CENT

Autour du parc de Forest,
poumon vert des 

quartiers populaires 

place de l’Altitude Cent

6500 m

3h15 – 1h15
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